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INSTRTJCTION~3 POUR TJ~ ‘~TATThB DB L’HFPTAJJE

Le rituel d’ouverture ~t d.e cThtmre de ce degr~ doit ~tre
employ~ ~ chaque conventicule d~ Temple ou de 1’Heptade de 1’Or—
dre Martiniste Traditionnel0 C> rliscours (article 5 de ce rituel)
doit vous ~tre parfaitement familier avant que vous le pr6sentiez
~ votre classe. Lisez—le soigneusenient auraravant af in d’~tre
certain que vous le cornpren~z hien dans le cadre de ceux qui le
pr4c~dent et le suivent0 Le succ~s de votre classe d~pend de la
fa9on dont vous pr4senterez l’instruction0 ?our cette raison,
assurez—vous q.ue vous lisez clairement et de mani~re r~fl~chie
en prononqant correctement l~ mots difficiles ou inhabituels.

Quand des sch6mas doivent ~tre utilis4s pou.r 1’instrv.ction,
vous les trouverez ~ la fin du discours0 us devront ~tre pr~par6s
~ 1’-avance et ~tre d’une dimension qui permette de les voir faci—
lement. us ne seront d~p1oy~s qu’au moment indiqtt6 d~x~.s le &is~.
cours. A la fin cle la s~ance, ce matE~rie1 d’illustration sera
remis au Fr~re Archiviste pour utilisation u1t~rieure.

Quelques discours proposent des designations particu1i~res
pour aider ~ la compr6hension du sujet ou ~ sa discussion.~ S’±l
n’y a pas de volontaire, le i;/iaI-tre devra d~l~guer u.n Fr~re ou une
Soeur pour pr~parer un court rapport sur la question.

Quelques discours, aussi, justifi~nt tin ~change d’idAes
ult~rieur pour

6claircir certains points. En cons6quence, tine
p4riode de discussions (artic1~ 6) est pr~vue in~diatement avant
la fin de la r~u.nion. Le Maitre doit toujours airiger et contr~ler
les remarques des ~ernbres de f’aqon que les disputes soient ~vit~es
et que des opinions sans profit sojent exp~irnees.

Ti est recomn-iand4 mix membres de venir aux r6’~inioflS avec
u.n carnet de notes. A la fin de chaque discours le I”Ialtre devra
lire la partie rnarqu~e “I?4sum~” af in que les membres puissent
inscrire sur leur carnet les points importants de 1’expos6.
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(NOT~ AU ~I~TTRB D7~ LA CLA9S~ La lecture ciu discours 11 du.
degre associ¾ vous sera utile pour la pr4sentation de ce

discours).

Je vous salue9 ~ Komn~es de 7J~sir

Il a (t~ soulignE~ dans nos r~cents discours que d’apr~s
is doctrine 7~Iartiniste de lreschatologie, “~ la Fin, tout
reviendra au Jomnaencement”. Ti est donc pour le T4artiniste un
devoir et tine obligation acc~l~rer ce progres0 Ti doit appren—
dre ~ le faire individuellernent comme agent de la Divinit~. Th
travaillant avec persistance et sinc~rit~ ~. r4aliser sa propre
r~int4gration, il aide ati bien de toute l’hunianit~. Les lois
divines de la r~incarna-tion et du Karma indiquent que le processus
de r~int~5gration peut s’etendie sur ce qui pour notre fagon cle
compter semble ~tre de multiples vies et cjue le but final ne
petit ~tre atteint que par l’effet des causes qui y conduisent.

Les hommes de Th~sir, done, ont ~ conduits ~ ]2Ordre
iViartiniste afin qu’LLs puissent s’instruire des lois de la
Divinit6 et de la fa9on don-t elles peuvent ~tre employees pour
l’individu et pour l’huin.anit~0 Us sont done devenus initi~s et
se sont en~ag~s ~t employer les lois de la T)ivinit~ pour le pro-
fit d~s autres aussi bien que poiir l~ leurQ

Ceci signifie qu~ ohacun de vous a recon-nu que la vole
de la r~int~gration ~st ceiTh que VOUS cherchez, que le progr~s
que vous faites et qu~ le bien que vous accornpliss~z depen~ront
de vos propres efforts. Jusqu~ cc qLle lton reconnaisse que ce
qul a ~ appel~ salut ntest pas unequestion de oroyance mais
d’effort personnel, on n’est p~s pr~t pour l’initiation0 Une fois
que l’on a compris qtie ]e salut — ou plus pr~cis~ment la r~3in.—
tEgration — est li~ ~ l’4tude ~t ~ l’utilisation des lois exrrl—
mees par la Divinit6~ on est pr~t pour lrinitiation0

Des explications peuvent alors ~tre donn4es et ~es lois
~nonc~es parce que l’individu s~it qu’avec ces explication~
pour le guiaer, ses propres efforts arn~neront un progr~s~ Notre
V~n~r~ i~ia1~tre, I~ouis—Claude de Sain.t—1”Iartin a ~crit : “L’homme a
6t~ plac~ dans l’obscurit~ des choses cr~es uniquernent pour
prouver par sa iua~Thre individuelle l’ex~stence de Thur 3~epr~sen—
tant Stipr~me, pour convaincre tous ceux qtii 1’interpretent mali’.
Ceci est vrai,. cependant, Ta profane ne voit que l’obscurit4 et
sa lumi~re individuelle est si faible qiie fr4c1tiemment il ne peut
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par elle d~couvrir le Reprc§s~ntant Supreme pour lui—m~me et

encore moms convaincre l~s autres d~ son existence0
Le profane ne connai-t rn~me pas la nature des forces

qul agissent dans son univers d’obsctirit~, comment elles s’agen—
cent en polarit6s ou oppositions~ par cons~quent, il est sans
d~fense contre elles0

L’initi~ connait ces choses; il sait aussi que par son
instruction mystique sa lu~i~re individuelle devient assez
brillante pour qu’il puisse discerner non seulement lee opposi-
tions, mais aussi comment les ~quilibrer.

Notis apprenons dans le degr~ Associ~ que “le mal est ce qui
est oppos~ ati progr~c~ de chaque individu”. Ceci ~tant, nous devons
examiner chaque ~v~nement ou circonstance de la vie journali~re
pour d~couvrir sa relation avec notre progres af in de le qualifier
de bon ou de mauvais.

Notre travail dans le Degr6 Mystique est d’acqu~rir une
vaste connaissance des oppositions niajeures que nous rencontr-e-—
rons et d’am~liorer notre cornprc~hension de la faQon de ],.es exa-
miner. Nous progresserons ~ar nos jwements corrects et par les
causes correctes que nous mettrons en mouvement.

I~Tous devoxis maintenant consid~rer la troisi~me paire
d’oppos~s appe½s Fc~condit~—St~rilitJ, couple beaucotip plus
important que nous pourrions lt~ peneer d’apr~s les termes em—
ploy6s pour le dc~nou~mr~r.

Dans un point de vu~ tr~s restrictif ils se rattachent
~ la g~n~ration physique0 Ti est vrai qu~ la perpetuation de la
race est tine des obligations Jes hommes et des feinmes d’~ge m~x.
Puisque la procr6ation et la mise ati monde d’enfants ~taient dans
l’esprit primitif l’accompliss~ment d’un but personnel, intirnement
associ6 ~ la pr~sence de l’activi-t~ divine parmi les hornmes, il
4tait n.aturel d’~tendre la t~rminoDo~ie ~ d’autres activitcs.
Toute chose qui repondait au but pour lequel elle avait ~t6 cr~e,
~tait f~conde, toutes celles qul n’y r6pondaient pas, ~taient
st~riles.

P~n6tr~ Lie cette id4e de l’ianminence du divin dans les
affaires de l’honime, tous lee gens estimajent que ce qui ~tait
f6cond, ~tait consid4r~ comme b~ni par Dieu et par cons6quent,
bon, tandis que ce qui restait st~rile 6tait d~clar6 maudit par
flieu et par suite, n

4cessairement mauvais.
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Quand le Maitre J~sus d~Asira illustrer ce fait pour Ses
disciples, 11 choisit tin figuier abondamment pourvu Lie feuilles,
mais ne portant ~as do fruit0 ~T’apr~s l~Bvangile de Saint—Marc
(Marc 11:13—21), J~sue fit des reproches ~ l’arbre qui se dess4cha.
Le r4cit que nous laisse .rflarc ~-tait sans aucun doute %rit pov~r le
profane et par suite incomplet. Le Maitre J~sus nous apparait i11-
patient puisque TJ~arC Lit explicitement “que le temps des figues
n’~tait pas encore venu”0 CI’aurait 6t6 tine proc~dure contradictoire
pour le Maitre Jesus Lie d~mander dee fruits hors de la saison~
mais il ~tait parfaitement normal qu’Tl veuille tirer une le9on
d’un arbre fruitier qui ne produisait pas d~ fruits. Ce qui ne
r6pond pas au but divin express~ment implant~ en lui est par
cons~quent st~rile et mauvais car 11 ne satisfait pas ~ la loi
fondamentale de la nature.

Comme initi6s aux Myst~res Lies lois Lie la Dtvinit6, vous
m4diterez sur le sens Lie la legon propos~e. “Ft outre ceci”, conime
l’6crit l’ap~tre Pierr~ dans sa seconde ~pitre (TT Peter 1:5—8)
“en donnant tous vos soins, ajoutez ~ votre foi, la vertu; et ~. la
vertu, la connaiseance; r~t ~ la connaissance, la temperance; et
~ la temperance, la patience; et ~ la patience, la pi~t~; et ~ la
pi~t4, la bienveillance fraternelle, et ~ la ~enveillance frater—
nelle, la charit6. Car si ccc choses sont en vous, et en abondan—
ce, elles feront que vous ne serez ni st~rile ni in.f~cond.

RBSTII\IE

Comme Tniti6, l’Romme Lie ID6sir doit se montrer digne en
laissant sa lum½re luire parmi lFobscurit~ des choses cr~c~es.

Tl doit examiner toutes choses pour decouvrir ce qui est
oppos

4 ~ son progrbs et ce qui y est favorable, sachant que lui—
m~me et l’humanit~ seront affect~s par son choix.

Le figuier inaudit par le Maitre Jesus illustre la legon
de F6condit~— St4rilit~.

000

Tl n’y aura pas de discussion et le Maitre dictera la
troisThme partie du “Ju~ement Lie l’Apprenti”, qui se trouve ~. la
page suivante do ce manuscrit.

000

Nous terminerons maintenant cette r~union, corLformement
au rituel de ce degr~, le IDegr6 Mystique.
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Q. Pourquoi lFTniti~ porte—t—il une oordeli~re ?
R. Pour comm~morer la tradition des Tenipliers d’antan qui par

la cordeli~re s’isolaient des forces nat~rielles et se
reliaient ~ leur initiateur.

Q. Que vous a—-t—il ~-t6 dit quand. la cordeli~re a ~t4 li~e sur
vos reins ‘?

R. Souviens—toi que cette cordel½re, synbole d’un moyen magique,
te lie ~ ton initiateur d~ m~me que celui—ci a 4t~ li~ ~. la
lumi~re,

Q. Que vous rappell~ cela ‘~

R. La tradition r4v6l~e et transmise par ceux jug~s dignes.
La cordeli~re est la marque distinctive de l’initi6, signi—
fiant son acoeptation dans la succession de la lumi~re
mystique.

Q. Lrenseignement du Martinisme est—il dogmatique ?
R. La v~ritable initiation l’est toujours puisqu’elle doit

transmettre la lumi~re primitive dans la forme qu’elle avait
au commencement

0

Q. Comment vous rendrez—vous digne de cette corinaissance parfaite
enferm~Se dans nos symboles dont l’initiation offre la cTh ?

R. Par un effort z~l6 et incessant pour l’int~r~t de notre Ordre.
De cette fagon je m~riterai la bienveillance des Maitres qui
travailleront avec moi, afin que je puisse poss~der les droits,
les avantages et les pr~rogatives de tout vrai Martiniste0

Q. Pourquoi avez—vous ~t6 appel~ comme Associ~.
R. Parce que, avec tin coeur r4solu et un esprit ferme, je me

~uis associ~ aux op4rations spirituelles des T4aitres qui sont
les Sup~rieurs Tnconnus Lie cet Ordre. Je me suis joint b.
ceux qui sont les gardiens des luminaires sacr6s et qui ont
perp~tu6 la v6rit~ par l’initiation.

— oOo —


